
« Dieu a donné. Dieu a repris » (La religion) 
« Donner, c’est donner. Reprendre, c’est voler » (à l’école primaire) 

 
Il faisait vraiment un temps-d-été-au-printemps ce 14 avril.  

Beau et chaud à la fois comme aiment à dire nos contrepetteurs 

belges… « Un joli jour pour mourir » disait l’indien de little big 

man, sans y arriver pour autant. Toi, Marc, tu y es arrivé et je 

t’imagine plantant là la maladie qui t’empêchait de vivre comme 

tu l’aimais, la laissant toute conne, inutile, vaincue dans sa 

pseudo-victoire… Contre elle, tu as finalement gagné, lui 

échappant définitivement, n’acceptant pas le genre d’existence 

qu’elle tentait de t’imposer. J’espère que tu lui as dit la valeur de 

cette vie qu’elle te prenait. C’était une belle vie, dont tu avais pris 

soin avec légèreté et sérieux, dont chaque seconde avait été 

généreuse, tournée obstinément vers les autres, dans le beau, le 

bien et le bon. Je t’ai toujours connu, au long de ces quarante ans 

de compagnonnage, bienveillant, disponible, chaleureux pour 

tous ceux, nombreux, qui venaient se réchauffer auprès de toi. Le 

soleil de ta Tunisie perdue, sans doute tu le portais en toi. Et ça 

va nous manquer, ça nous manque déjà, la chaleur de tes sourires 

et de ton amicale présence. 

Hasard bizarre, en 1999, le 14 avril aussi, disparaissait une autre 

personne que j’aimais beaucoup : Alain C. A l’époque, sonné par 

sa disparition brutale, je n’ai su être proche de ses proches. 

Aujourd’hui, j’espère pouvoir l’être des tiens, Marc mon ami... 
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